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Nourredin Bongo Valentin avec des élèves, hier au lancement du programme Smile dans la commune d’Owendo.

Ph
ot

o 
: D

R

Mercredi 19 Février 2020 LUNION

CHOSE promise, chose due. 
Le programme de santé in-
titulé " Smile ", encore en 

projet il y a quelques mois, a vu le 
jour hier, mardi 18 février 2020. Le 
coordonnateur général des Affaires 
présidentielles, Nourredin Bongo 
Valentin, a procédé au lancement 
des activités y relatives au lycée pu-
blic d'Owendo. Étaient également 
présents au démarrage de cette 
campagne médicale scolaire, les 
ministres de la Santé et de l'Éduca-
tion nationale, Max Limoukou et 
Patrick Daouda Mougiama, ainsi 
que plusieurs représentants d'or-
ganismes internationaux.
Le programme Smile (sourire en 
anglais) est une opération de dé-
pistage et des soins de santé gratuits 
destinée aux élèves d'établissements 
scolaires publics. Annoncé par le 
président de la République lors de 
son discours de vœux à la nation, le 
31 décembre 2019, ce programme 
vise, entre autres, à veiller sur la 
santé de la jeunesse gabonaise sco-
larisée à presque 100 %. Il permet 
donc un accès aux soins de santé 
de qualité.
Ainsi, des soins de santé gratuits 
seront offerts à près de 400 000 
élèves sur l'ensemble du territoire 
national. Subséquemment, les in-
téressés bénéficieront de bilan de 
santé, d'examens dentaires, de tests 
d'hémoglobine et de glycémie aléa-
toire, des consultations gratuites en 
ophtalmologie, ainsi que de lunettes 
et de médicaments gratuits, etc.
Parce que les maladies infantiles 
peuvent constituer un frein à l'épa-
nouissement des élèves et impac-
ter négativement leurs résultats 
scolaires, les plus hautes autorités 
souhaitent, à travers ce programme, 
prévenir les pathologies courantes 
chez les élèves et éviter tout effet 
négatif sur leur santé. On y voit 
également la volonté des pouvoirs 
publics de pallier les manquements 
du système de santé conventionnel, 

d'accompagner les familles, etc.
Le programme Smile va donc 
permettre la détection rapide 

des  ma l ad ies 
oculaires, par 
exemple, et fa-
ciliter leur prise 
en charge mé-
dicale, comme 
l ' a  pré c i s é  l e 
porte-parole de 
la présidence de 
la République, 
Jessye Ella Eko-
gha.
"   Nous avons 
prévu une cara-
vane médicale 
qui fera le tour 
des établisse-
ments scolaires 
du Gabon, pour 

dépister tous les élèves et leur four-
nir des soins oculaires, dentaires et 
nutritionnels gratuits d'une part, et 
identifier les problèmes existants qui 
peuvent affecter la santé des enfants, 
d'autre part. Nous voulons don-
ner le sourire aux enfants, comme 
l'indique le slogan de la campagne 
médicale Smile, en améliorant leur 
état de santé. Personne ne sera en 
marge de cette activité. La priori-
té du chef de l'État est d'offrir un 
meilleur avenir aux enfants, mieux 
contribuer à leur bien-être ", a-t-il 
souligné
Hier, au lycée public d'Owendo, éta-
blissement pilote de cette campagne 
médicale, une centaine d'élèves ont 
été auscultés par une équipe de spé-
cialistes indiens, venus en renfort 
à leurs collègues gabonais. Pour le 
compte de cette première journée 
de consultations gratuites, l'accent a 
été mis sur la détection des maladies 
ophtalmologiques, et sur les soins 
dentaires. Des maux connus comme 
des problèmes de santé publics très 
répandus chez les enfants, et dont 
les conséquences peuvent être pré-
judiciables à leur parcours scolaire.
Tout un travail de sensibilisation a 
donc été fait hier au lycée d'Owendo 
par l'équipe des médecins. Celui-ci 
se poursuivra dans les établisse-

ments scolaires qui accueilleront les 
prochaines étapes de cette opération 
médicale.
Il faut dire que le choix des soins 
qui seront offerts aux élèves n'est 
pas fortuit. Les problèmes de vue, 
aussi bien chez l'enfant que chez 
l'adulte, peuvent entraîner une cé-
cité lorsqu'ils ne sont pas prévenus 
et traités. Selon l'Organisation mon-
diale de la santé (OMS), 80 % des 
cas de cécité peuvent être évités. 
Cependant, on compte 1,4 million 
d'enfants aveugles dans le monde.
En ce qui concerne les maladies liées 
aux carences alimentaires, au Ga-
bon, 33 % de la population souffre 
de malnutrition. C'est donc pour 
remédier à cette situation que la 
campagne Smile s'est fixé l'objectif 
de venir, un tant soit peu, à bout de 
toutes ces maladies et d'alléger les 
charges des familles.
À noter que la caravane médicale 
" Smile " compte s'étendre à l'inté-
rieur du pays, jusque dans les zones 
enclavées. L'objectif étant d'offrir 
des soins de santé de qualité aux 
populations les plus reculées du 
Gabon.

Lancement de la campagne    "Smile ": des soins de santé 
CE programme médical gratuit annoncé par le président de la République, en di-
rection de l'ensemble des établissements scolaires publics du pays, a été officiel-
lement lancé hier au lycée public d'Owendo, un établissement pilote du projet.

Les plus hautes 
autorités 

souhaitent, 
à travers ce 
programme, 
prévenir les 
pathologies 

courantes chez 
les élèves et 

éviter tout effet 
négatif sur leur 

santé.

Prissilia M MOUITY
Libreville/Gabon

gratuits aux élèves
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Lancement de la campagne    "Smile ": des soins de santé 

400 000 élèves inscrits dans 
des écoles publiques sur 
l’ensemble du territoire 

national vont pouvoir, en cas 
de problème, bénéficier de lu-
nettes gratuites. Une gratuité 
qui concerne également les mé-
dicaments, les consultations et 
les bilans de santé. Cela n'a l'air 
de rien, mais en proposant aux 
parents un contrôle des yeux 
et des lunettes gratuites, Smile 
peut apporter des solutions à 
des maux auxquels on ne pense 
pas souvent.
Une étude menée en 2015 dans 
les écoles primaires des circons-
criptions Nord, Centre et Sud de 
l’Estuaire, sur les amétropies (qui 
sont des anomalies de la réfrac-
tion secondaires à une mauvaise 
mise au point de l’image sur la ré-
tine), montrait déjà que la mau-
vaise vue influe sur les résultats 
scolaires de nombreux enfants. 
"La prévalence des amétropies 
était de 16,2 %. La tranche d’âge 
de 5-6 ans était la plus représen-
tée dans 32,2 % des cas. La classe 
préscolaire était le niveau d’étude 
le plus touché dans 21,2 % des 
cas. Les patients avaient repris 
au moins une classe dans 16,9 % 

des cas", rapportait l'étude.
Le larmoiement était noté dans 
31,6 % des cas et l’astigmatisme 
(vision devenue imprécise à 
toutes les distances) était présent 
dans 89,2 % des cas. De manière 
générale, le coût du traitement 
de ces pathologies oculaires peut 
atteindre le million de francs. 
Dans le meilleur des cas.
Compléments alimentaires gra-
tuits (composés de fer et acides 
foliques), conseils gratuits pour 
une vie saine, le programme 
Smile veut montrer que ces 
points sont également importants 
pour le bien-être de nos petites 

têtes crépues. Les évoquer signifie 
que l'on a constaté des carences 
ou un souci de malnutrition au 
niveau de cette tranche de la 
population. Selon les données 
les plus récentes, on retient que 
la malnutrition chronique (re-
tard de croissance), entre autres, 
touche 16,5 % des enfants de 
moins de 5 ans, et l'insuffisance 
pondérale 6 %. Ou que moins de 
68 % des enfants de moins de 5 
ans souffrent de problèmes liés 
à la nutrition.
Et ce ne sont là que quelques su-
jets que va aborder le programme 
Smile.

"Smile" s'attaque à des problèmes de santé publique
S.A.MOUSSADJI
Libreville/Gabon

DANS le but de contribuer 
à l'amélioration des condi-
tions sanitaires des popu-

lations défavorisées, notamment 
des jeunes scolarisés, les plus hautes 
autorités du pays ont donc lancé 
hier, dans la commune d'Owendo, 
le programme Smile. Cette initia-
tive entend offrir à de nombreux 
élèves gabonais une opportunité 
de se faire ausculter gratuitement 
et de bénéficier des soins oculaires, 
dentaires,  nutritionnels, voire 
d'identifier et prendre en compte 
d'autres problèmes sanitaires sus-
ceptibles d'avoir un impact négatif 
sur la santé des apprenants. Une vé-

ritable aubaine 
q u e  t o u s  l e s 
parents doivent 
pouvoir saisir. 
Sur tout  lors-
qu'on connaît 
les tracasseries 
et les coûts liés 
à ces prestations 
sanitaires au sein 
de nos hôpitaux.
La seule condi-

tion requise pour que le maximum 
d'élèves puissent bénéficier de cette 
aide est d'avoir " une autorisation 
parentale ". Les parents sont donc 
invités à examiner minutieusement 
l'offre qui leur est ainsi faite, afin 
d'y adhérer en toute responsabilité. 
Car, les nombreux préjugés négatifs 

entretenus sur les réseaux sociaux 
par certains sur ce type d'initia-
tive éloignent souvent quelques 
parents de l'essentiel pour leur 
progéniture. Comme cela fut le 
cas dernièrement avec la cabale 
menée sur la campagne nationale 
de déparasitage des enfants de 0 à 
14 ans, initiée par le gouvernement. 
À cause des appréhensions des uns 
et des autres, certains y ont vu une 
''main noire'' cherchant à attenter 
à la vie de leurs enfants.
Il est donc important d'attirer 
l'attention et la responsabilité des 
parents face à ces déviances qui 
peuvent amener certains à rater 
une occasion d'apporter un mieux-
être à leurs bouts de chou, sans 
qu'il n'en coûte rien

Quelle aubaine pour les parents !
Sveltana NTSAME NDONG

Libreville/Gabon Les parents 
sont donc invi-
tés à examiner 

minutieuse-
ment l’offre qui 

leur est ainsi 
faite,


